
 

 

Le Babillard 

Association des Amis du Moulin la Tourelle d’Achicourt n° 19 

Janvier 2018 

Cher(e)s Ami(e)s 

 

Cette année 2017 nous avons fait un plein de visiteurs (1630) 
moins important qu’en 2016 (1879), mais avec 1000 « découvreurs » lors 
des trois « portes ouvertes gratuites » des journées des moulins et du pa-
trimoine de pays, européennes du patrimoine et de la fête du moulin (858 
en 2016). 

 

Le 14 mai notre voyage d’études annuel nous a conduit dans les Flandres 
Françaises à Hondscoote, Worhmout et Bergues où nous avons reçu un 
très bon accueil. Le beau soleil, le temps imparti, généreux, pour chaque 
site, nous ont incité à bien profiter de cette journée de détente. 

 

Notre production de farine a permis d’alimenter nos besoins pour satis-
faire les clients de passage. Ainsi que pour approvisionner les trois bou-
langers d’Achicourt pour la confection de bons pains, celle des crêpes par 
les « crêpiers et crêpières bénévoles » et la farine pour la vente à la fête du 
moulin. 

 

La période d’ouverture du moulin pour les visites de groupes et pour les 
vendredis et dimanches a été raccourcie, en concertation avec la Munici-
palité, la froidure du début d’année n’encourageant pas les visites et nos 
permanences dans le moulin. 

 

Une convention doit être établie entre la Municipalité et l’Association des 
Amis du Moulin La Tourelle ainsi qu’un règlement intérieur. Cela n’est 
pas facile surtout pour conserver tout ce que nous faisons pour la vie du 
moulin, notamment l’accès aux visiteurs de passage, sans réservations 
préalables, familles et enfants, toujours très contents de découvrir l’inté-
rieur de notre moulin et les odeurs de farine. 

 

Nous attendons toujours avec impatience de nouveaux bénévoles, jeunes 
et moins jeunes, qui se rendront actifs, pour rajeunir notre effectif, mal-
gré tout encore vaillant. 

 

En ce début d’année 2018 je souhaite « Meilleurs Vœux » à chacun d’en-
tre vous et à vos proches : santé, travail, bonheur familial, LOISIRS… 

 

Voila ce que j’avais préparé pour notre Babillard mais ayant des problèmes 
de santé il ne m’était plus possible de continuer cette lourde charge avec 
des rapports très difficiles avec la Mairie. J’ai démissionné le 8 décembre 
2017 de toutes mes fonctions. Quel sera l’avenir ? 

Bien amicalement et avec peine, René. 

Le mot du (de l’ex.) président ! 
Dans ce numéro : 

 

• 1  -  Le mot du Président 

• 2  et 3 -  L’assemblée  
générale et les activités 
prévues en 2018 

• 4  -  Convention 

• 5  -  Période d’ouverture 
du moulin 

• 6  -  Qui travaille au mou-
lin ? -  Production -  Les 
visiteurs de l’année  -  A 
venir ! 

• 7 à 11  -  Voyage des 
guides 

• 12  -  Journée des mou-
lins et journée du Patri-
moine 

• 13 et 14 -  Fête du moulin   

• 15  -  Souvenirs d’antan 

• 16  -  Le moulin à noix de 
STOSSWIHR 

• 17  -  Moulin à recons-
truire 

• 18  -  Moulin détruit. Des 
visiteurs venus d’ailleurs. 
Notre excellent modéliste. 

• 19 à 21 -  Le marché au 
grains d’Arras  -  Les 
Portefaix 

• 22 et 23 -  Eole le petit 
moulin à vent (conte éco-
lo) 

• 24  -  Statuts (extraits). 
Coordonnées. Conseil 
d’Administration. Bulletin 
d’adhésion 

 

2017 →  2018 

L’Avenir du Moulin ? 



 

 

Le président a clos l’Assemblée Générale et a invité les membres 
présents, les épouses et également monsieur le Maire Pascal LA-
CHAMBRE, Didier WILLEMAET et madame Brigitte BASSET à par-

tager un apéritif . 

Cet instant convivial a permis aux uns et aux autres d’échanger 
nouvelles, idées et remarques sur notre activité au sein de La Tou-

relle.  

La journée s’est poursuivie par le traditionnel repas des guides qui 

s’est déroulé dans une ambiance amicale. 

Nous étions 20 convives. 

Les membres de l’association des Amis du Moulin La Tourelle d’Achicourt se sont réunis en la salle de récep-

tion du centre socioculturel pour leur Assemblée Générale Ordinaire. 

 

Le quota étant atteint avec 17 membres présents et 4 pouvoirs pour 27 membres, le président René Lagache a 

déclaré ouverte l’Assemblée Générale.  

 

Le bilan moral, présenté par le secrétaire Gérard HAVET, a été approuvé. 

Le bilan financier, présenté par le trésorier Francis PERREAU a été également approuvé. 

Les activités prévues en 2018 ont été annoncées. 

 

Au cours de cette assemblée générale a été évoqué la Convention à établir entre la municipalité et l’association 

pour un contrat d’objectifs et de moyens pour l’utilisation du moulin. (voir pages suivantes). 

 

A l’issue de cette assemblée, a eu lieu une élection pour le remplacement de deux membres sortants et d’un 

poste vacant du Conseil d’Administration. 

Deux candidatures ont été présentées : Bernadette HAVET et Annie DEQUIDT. Le vote a eu lieu à main levée 

selon le souhait de l’assemblée : les deux candidates ont été élues à l’unanimité. 

 

Le Conseil d’Administration composé de ses 8 membres a procédé à la désignation du bureau : 

Président : René LAGACHE 

Vice - président : Yves VERHELLE 

Secrétaire : Gérard HAVET 

Secrétaire adjointe : Viviane LAGACHE 

Trésorier : Francis PERREAU 

Trésorier adjoint : Julien LEFRANCQ 

Membres : Annie DEQUIDT, Bernadette HAVET. 
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Assemblée générale du samedi 4 novembre 2017 

Nous étions 17 membres 

présents à cette  

Assemblée Générale... 
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Assemblée générale du samedi 4 novembre 2017 

La photo souvenir de cette belle journée en présence  

de Monsieur le Maire Pascal Lachambre, de Didier Willemaet et de Brigitte Basset 

• 16 janvier : première réunion, galette et Babillard 

• 16 mars : réouverture du moulin les vendredis (17h à 19h) 

• 18 mars : réouverture du moulin les dimanches (15h à 18h) 

• 10 mai : fête des 1001 jardins : accueil matinal brocante 

• 20 mai : Journée des moulins et patrimoine meulier (FDMF) (15h à 18h) 

• 10 Juin : Voyage des guides  

• 17 juin : Journée des Moulins et du Patrimoine de Pays (FAAM) (10h à 12h 
et 14h à 18h) 

• 16 septembre : Journée Européenne du Patrimoine (10h à 12h et 14h à 18h) 

• 23 septembre : Fête du Moulin (10h à 19h) 

• 3 novembre : Assemblée Générale et Repas des guides 

Activités de l’association prévues en 2018 
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Convention 
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Les visites de groupes, sur réservation, ont lieu du lundi au dimanche  
de 10h00 à 12h00 et de 14h00 à 17h00.  

Elles sont gérées et assurées par le service Culture et Evénementiel 
 de la Mairie d’Achicourt avec éventuellement  

le concours des guides de l’Association La Tourelle 

Période d’ouverture du moulin 

NOTA : d’autres dimanches ou 

vendredis le moulin pourrait 

être exceptionnellement fermé 

en cas d'indisponibilité des  

guides bénévoles. 

Calendrier 2018 d'ouverture du moulin 
par les bénévoles de l'Association  

La Tourelle pour des visites  
individuelles guidées  

avec billetterie  

La période d’ouverture du moulin, pour des visites de groupes  

ou individuelles est du 15 mars au 15 novembre 

Calendrier 2018 d'ouverture du moulin 
par les bénévoles de l'Association  

La Tourelle pour des visites  
individuelles guidées  

avec billetterie  
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Qui travaille au moulin 

On demande aux enfants qui visitent le moulin, comment s’appelle la personne qui travaille au moulin, 

voici leurs quelques réponses et leurs significations : 

Ventier : en sylviculture, ouvrier qui marque les troncs à abattre: Marchand de bois qui achète une forêt 

sur pied, et la fait exploiter sur les lieux  

Moulinier : Ouvrier employé au moulinage (à la torsion) de la soie.  

Farinier : Personne qui vend de la farine ou qui travaille dans un moulin. Farinière : Meuble dans lequel 

on conserve la farine 

Production 

Pour cette Journée du Patrimoine de Pays et des Moulins nous  

serons ouverts le dimanche 17 juin 2018 de 10h00 à 14h00 et de 

14h00 à 18h00, pour des découvertes du moulin gratuites. 

https://www.patrimoinedepays-moulins.org/ 

Les visiteurs de l’année 2017 

En 2017 nous avons reçu dans notre moulin : 

• 331 enfants et 295 adultes en visites payantes, en groupes en semaine et les vendredis et 
dimanches,  

• 29 enfants et 54 adultes la journée des moulins et du patrimoine de pays, 

• 58 enfants et 174 adultes la journée européenne du patrimoine, 

• 206 enfants et 483 adultes à la fête du moulin. 

Ces trois journées en découverte du moulin gratuites. 

 

Au total 1630 personnes 

Nous avons écrasé en avril, juin, septembre et octobre 
980 kg de blé. 

Nous avons obtenu 314 kg de fine fleur, 163 kg de 
boulangère et 133 kg de complète, soit 610 kg de 
farine. Soit un rendement de 62 %.  

Avec Jean, Julien, Pierre, Gérard et René.  

A venir ! 



 

 

Le voyage des guides du dimanche 14 mai 2017 

Notre voyage d’études 2017 nous a conduit dans la 

Flandre Française : 

• Visite des moulins d’Hondschoote, le Spinnewin 
(moulin de la Victoire) intérieur et extérieur et 
le Noordmolen (moulin du nord) extérieur seu-

lement. 

• Repas au Restaurant des Vieux Remparts à 
Bergues. 

• Visite du moulin Deschodt à Wormhout. 
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Ce voyage concocté par  

Francis s’est déroulé dans 

une bonne ambiance. 

Le moulin Spinnewyn est un moulin à vent sur pivot. A l'intérieur, 
un jeu de meules assure la production de farine, exclusivement lors 
de fêtes locales. 

Le Moulin Spinnewyn ou Moulin de la Victoire a été érigé en 
1993 en mémoire des gendarmes ayant pris part à la Bataille 
d'Hondschoote (1793). 

En septembre 1793, une coalition anglo-hanovrienne veut envahir 
la France républicaine pour y réinstaurer la monarchie. Pour ce 
faire, des troupes anglaises assiègent Dunkerque. Appelée à la res-
cousse, l'armée française emmenée par le Général Houchard re-
pousse vaillamment une offensive hanovrienne sur le territoire 
d'Hondschoote. L'assaut décisif est porté au pied d'un moulin, le 
moulin Spinnewyn, par les hommes de la 32ème division de gen-
darmerie qui sauve la France de l'invasion. 
Un siècle plus tard, le moulin Spinnewyn menaçant ruine est abat-
tu. 

Pour célébrer dignement le bicentenaire de la bataille d'Hondschoote, 
il est décidé au début des années 1990 de reconstruire le moulin au 
pied duquel les gendarmes se sont illustrés. 

Le Moulin de la Victoire à Hondschoote 

Notre guide, ayant été formée en 
Belgique, très passionnée, nous a 
présenté l’historique du moulin et 

son fonctionnement. 

 

Des plaques commémoratives sont 

placées sur les dés de maçonnerie 



 

 

Le voyage des guides du dimanche 14 mai 2017 
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Pour en savoir un peu plus : 

https://www.moulins-a-vent.net/Moulins/hondschoote_victoire.htm 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Bataille_de_Hondschoote 

Une ascension et une  

descente vertigineuses ! 

Un très bon état intérieur. 

Le Moulin du Nord à Hondschoote 

Nous sommes allés voir ensuite le Noortmeulen, de l’extérieur, les visites 
étant interdites du fait de problèmes d’inclinaison de la cage sur l’axe-

pivot. 

Des études sont en cours pour le remettre en état …  

Merci à Francis, René, Julien 

et Monique pour l’organisation 

et la logistique de cette belle 

journée. 

D’autres renseignements : https://www.moulins-a-

vent.net/Moulins/hondschoote_nord.htm 
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Le voyage des guides du dimanche 14 mai 2017 

Le repas  

Le repas, copieux, s’est passé dans une bonne ambiance 
dans le Restaurant « Aux Vieux Remparts » à Bergues 

Chacun avait choisi son menu, 
« Potjevleesch « et « Carbonnade 
Flamande » étaient les plus de-

mandés. 

Région Flamande oblige ! 



 

 

Michel BEGUIN et Bernard DELAUTRE nous ont accueillis 
dans le cadre campagnard du moulin Deschodt. Aujourd-
’hui sur la dizaine que comptait la commune de Wormhout 
dans les années 1800, il ne reste que le moulin Deschodt, en 
bois sur pivot et à deux étages. L’ un des plus beaux moulins 
du Nord, dans la catégorie des moulins pivots, avec une en-
vergure des ailes de 24 mètres, un poids estimé à 80 tonnes, 
équipé de deux paires de meules, l’une pour la farine, l’autre 
pour les céréales secondaires, et d’une bluterie. Si l’extérieur 
du moulin a encore fière allure, malheureusement ses équi-
pements intérieurs ne sont plus en fonctionnement et sont 

dans un état de vétusté avancée. 

Nous étions 28 participants 

dont 19 bénévoles de La 

Tourelle pour ce voyage. 
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Le voyage des guides du dimanche 14 mai 2017 

 Le moulin Deschodt à Wormhout 

Pour d’autres renseignements : 

http://www.fdmf.fr/index.php/documentation/articles/zoom/821-moulin-deschodt-et-exposition-

joseph-dezitter-a-la-mediatheque-a-wormhout 

Le beau soleil, le temps imparti, généreux, pour chaque 

site, nous ont incité à profiter de cette journée de détente. 

Une grange, avec un beau toit de chaume, et 
un autre bâtiment annexe sont en cours de 
réhabilitation pour devenir des salles d’ac-

cueil et d’exposition. 
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Le voyage des guides du dimanche 14 mai 2017 

Notre photo de groupe au moulin de la Victoire à Hondschoote 

Nos précédents voyages  

2010 – 2 mai : en Nord Pas de Calais, à TERDEGHEM au Steenmeulen, moulin tour et son musée, ensuite au mou-
lin de la Roome, moulin sur pivot. Repas à l’auberge du moulin de la Roome. Et visite de la cité internationale de la 

dentelle et de la mode à CALAIS. 

 

2011 – 15 mai : en Normandie, au moulin de l’Arbalète (à eau) à SAINT MACLOU DE FOLLEVILLE, repas au restau-
rant le Victor Hugo à VEULES LES ROSES, et visite pédestre de la ville le long du fleuve la Veules et des vestiges de 

moulins, et visite du moulin des aïeux. 

 

2012 – 13 mai : dans l’Avesnois, au musée des Bois Jolis de FELLERIES, moulin à eau, repas à l’Auberge Fleurie à 

SARS POTERIES, et musée du verre à SARS POTERIES. 

 

2013 – 5 mai : en Nord Pas de Calais, au musée de la céramique, maison de la faïence à DESVRES, repas dans l’au-

berge flamande, maison de Guillaume de RUBROUCQ et une yourte, moulin à vent de CASSEL. 

 

2014 - 11 mai : en Flandres française et belge, musée du houblon à Poperinge (Belgique), repas à l’estaminet des 

fraudeurs à Godewarsvelde (France), moulin en bois « Soëte » à Comines Warneton (Belgique). 

 

2015 – 17 mai : à la ferme de Bray moulin de Quesnel à Sommery (Seine Maritime), repas au « pré Marie » à Ons en 

Bray (Oise) et musée de la nacre et de la tabletterie à Méru (Oise). 

 

2016 – 5 juin : en Val d’Oise. A la Maison de la Meunerie, Moulin à eau de la 
NAZE, repas à la Taverne de Beaumont sur Oise, Moulin à vent sur pivot de 

Sannois. 

 

Voir la relation de ceux-ci dans les différents numéros du Babillard (année + 1, 

exemple pour voyage 2010 voir Babillard de 2011) 

http://home.nordnet.fr/~rlagache/moulin/babillard.html 

En 2018, le 10 juin, quelle 

sera notre destination ?  
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La journée des moulins du dimanche 18 juin 2017 

un repas « auberge 
espagnole » dans le moulin 
dans une ambiance 
amicale. 

15 guides se sont relayés 
pour l’accueil, la découverte 
du moulin, les manœuvres, 
l’installation et le range-
ment durant cette journée. 

La journée du Patrimoine du dimanche 17 septembre 

« Nous étions une dizaine de 

bénévoles à nous relayer pour 

accueillir les visiteurs durant 

cette agréable journée » 

Nous avons reçu 174 adultes et 
58 enfants soit 232 personnes 
(en 2016 : 150 personnes) en 
découverte libre suivant la 
même organisation que le 18 
juin. 

Nous avons vendu 84 kg de fa-
rine et des produits souvenirs. 

Nous avons pris l’apéritif à midi 
sur le tertre du moulin, sous un 
beau soleil. Nous avions invité 
Monsieur Le Maire accompagné 
de Marie- Christine Baralle et 
Didier Willemaet, ainsi que 
Francesca, Isabelle, les jeunes 
accompagnateurs de tourisme 
et des personnes du Club Photo 
d’Achicourt. 

Ceux-ci présentaient 
une exposition de 
photos du moulin. Un 
point infos et une vidéo 
étaient installés dans 
un stand au pied du 
moulin. 

Nous étions 15 
bénévoles et 2 invitées 
pour partager ensuite 

232 

83 

Pour la Journée du patrimoine de Pays 
et des moulins (Fédération Française 
des Associations de sauvegarde des 
Moulins), 83 visiteurs ont été accueillis 
de 10h à 12h et de 14h à 18h (soit 54 
adultes et 29 enfants) pour une décou-

verte gratuite du moulin. 

Nous avons vendu de la farine et des 

dérivés. 

Merci à Gérard, Julien, Jo, Bertrand, 
Francine, Renée, Yves, Jean Marie, Mi-

cheline, Bernard, René. 

Une bonne publicité avait été faite la 
semaine précédente dans la Voix du 

Nord. 

 

Un « passeport » était « prêté » à chaque 
visiteur, adulte et enfant, permettant 
de visiter les 3 étages dans la limite des 
19 personnes autorisées simultané-
ment. Un fiche d’explication était don-

née à chaque « famille ». 

« Un casse-croute amical 

comme nous savons le faire à 

LA TOURELLE » 
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L’organisation a été la même que 
les années précédentes avec un 
chapiteau pour les différents 
stands, une petite tente pour la 
buvette.  

L’accueil se faisait à l’extérieur 
du moulin pour un comptage et 
la distribution de feuillets expli-
catifs ainsi qu’au rez-de-
chaussée pour le prêt d’un 
« passeport » limitant à 19 le 
nombre de personnes dans les 
étages pour la découverte du 
moulin. Nous avons accueilli 483 
adultes et 206 enfants soit 689 
personnes (en 2016 : 567 per-
sonnes). 

Nous avons vendu : 

- Farine : 176 kg. 

- Pains : 174 (en 2015 : 81 
pains), merci aux 3 boulangers 
«Aux amis du pain», «Nicole» et 
«Lambert» pour nous les avoir 
confectionnés gracieusement. 
Nous avions fourni 15kg de 
farine à chacun. 

- Crêpes 569 (en 2015 : 569 crê-
pes).  

- Dérivés : 2 petits moulins, 2 
dvd moulin, 3 boîtes, 6 cartes 
postales avec enveloppes, 15 tim-
bres. 

- Buvette : bière et autres bois-
sons 

Nous étions 16 membres 

présents à cette journée  

(plus deux « extras »).  

Merci à tous !  

La fête du moulin du dimanche 24 septembre 2017 

680 

A l’accueil : au pied 
du moulin avec Yves 
et Pierre, à l’intérieur 
avec Gérard pour les 
« passeports » , des 
visiteurs intéressés et 
la file d’attente.  

 

Heureusement il y 
avait bon temps ! 

Aux crêpes : Viviane, 
Anne Marie, Monique 
et Bernadette 

A la buvette : Julien 
et Francis 



 

 

Nous avons eu le plaisir de recevoir nos amis Pascal,  
Marina et Virginie du moulin de Sannois, que nous 
avons visité en 2016.  

Il y a eu également le passage d’une 
personne du moulin à vent sur pivot 
de Dosches dans l’Aube, ainsi que 
Thierry Clodet, président de 
l’Association les amis du moulin 

Le Babillard n°18 Page 14 

La fête du moulin du dimanche 24 septembre 2017 

Des contacts ont été pris 

avec des personnes 

intéressées par notre 

bénévolat, espérons qu’il y 

aura une suite ... 

Une autre implantation du 
stand de la fête du moulin 
est souhaitable pour une 
meilleure visibilité des 
stands farines, pains, 
dérivés (chapiteau placé en 
long, avec une ouverture de 
10 mètres). 

Aux pains : Jean et Renée 

A la farine : Joanny et Francine  

Aux souvenirs : Bertrand et Bruno 

Ne cherchez pas René, il supervise ! 

Pour 2018 ? 
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Ça s’est passé au moulin ! 

1998 : des meunières 
à l’accueil, Paulette et 
Francine. 

1998 : Les Cacheux d’Auby. Ils ont 
joué jusqu’au 3eme étage. 

2003 : le club d’accordéonistes  

SONORITY. 

2005 : Réparation des voiles avec les 

deux Marc et Bernard (ci-dessous) 

2007 : également avec Francine, 

Laetitia et Max (ci-contre). 

2007 : La venue du 
club des DINGOSOLEX 
de Grévilliers. Avec les 
Présidents au ravitail-
lement. 

1999 : Hiver. 
qu’en sera-t-il en 
2018 ? 

2004 : L’association décentralisée 
avenue d’Amiens pour le passage 
du Tour de France. 

Novembre 2017 : le 
moulin à perdu ses ai-
les. ENCORE ! 

Non c’est le 
moulin du Pré-
sident ! ! ! 
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Le moulin à noix de STOSSWIHR en Alsace 

Au moulin, on étale les cerneaux sous la 
meule en grès de 1.25 m de diamètre, pe-
sant 800 kg, qui va les broyer sur la table 
circulaire à rebord, en grès monolithe. La 
pâte obtenue va ensuite être répandue sur 
la plaque chaude du four, chauffé au bois, 
où elle est brassée par une hélice touilleuse. 
Cela garantit l‘homogénéité de la chauffe qui 

doit se limiter 
à une tempé-
rature d’envi-
ron 60°. 

Les gâteaux de 
pâte empri-
sonnés dans 
une toile sont 
ensuite placés 
sous les pres-
ses hydrauli-
ques pour que l’huile s’exprime. Le gâ-
teau, sorti de la presse, sera encore frag-
menté, puis à nouveau broyé sous la 
meule, chauffé et mis sous presse une 
seconde fois pour qu’en soit respectueu-
sement tiré tout le potentiel oléagineux. 

Il faut environ 6 h de travail pour presser 
100 kg de cerneaux de noix qui permet-
tront d’obtenir 50 litres d’huile. 

La roue à aubes, de 5 m de diamètre, est 
un élément essentiel du moulin. Mise en 
rotation par la force de la chute d’eau, de la petite Fecht, elle permet de 
convertir cette force en un couple capable d’entraîner grâce à démultiplica-
teur, un jeu de poulie plates avec courroies de cuir qui actionne l’ensemble 
des mécanismes nécessaires au fonctionnement du moulin (meules, touil-
leur, presses hydrauliques).  

 

Racheté en 2010 par Mme Dubourg pour la SCI du Moulin de Stosswihr, le moulin maintenu en l’état, 
mais restauré quand à ses abords et ses toitures, continue à fonctionner, sans statut commercial, dans 
le cadre de l’Association du Moulin de Stosswihr, à but non lucratif et  de droit local. 

http://www.celibre.ovh/moulin.html 

http://cheminsdevie.ovh/Boatamalice/photos&docs/Nussoelmuller.mp4 : une vidéo en alsacien S/T. 

Souvenirs de Pierre et Francine FROMENTEL en 2004. 

Remontant en 1727, reconstruit en 1920-1921 avec la meule de 1727, le moulin pro-
duisait de l’huile de colza dans les années 1930-1955, (colza en provenance de Hon-
grie). il produit depuis de l’huile de noix pour les particuliers de la vallée. 

André SPENLÉ (décédé depuis cette visite), fils de Jean et dernier meunier nous a ac-
cueillis avec le plaisir de faire connaitre et perpétuer la tradition auprès des visiteurs 
et écoles. 

Sur la photo ci-contre il a à coté de lui des pains de résidus de noix. 

Plusieurs fois par an, les villageois intéressés cassent les noix autour d’une table sous 
un hangar dans la bonne humeur…, les cerneaux sont ensuite pesés. L’huile est ren-
due en fonction du poids des noix fournies au départ.  

Chauffoir et récupération  

de l’huile 

Les cerneaux de noix sont écrasés par des  

meules perpendiculaires  

Les presses hydrauliques 
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Moulins à reconstruire 
L’édification d’un moulin se prépare activement au musée de Plein Air de Villeneuve d’Ascq. 
Le moulin de Vaudricourt, dans la Somme, aurait été cons-
truit vraisemblablement en 1806, et a fonctionné au vent jus-
que 1930. Certains affirment même qu’il servit de prêche pro-
testant au XVIIème siècle. 
Après 1930, un moteur fut installé et le moulin servit à la pro-
duction de la mouture pour les animaux mais le développe-
ment des grandes minoteries lui porta un coup fatal et il se 
trouva « à joque » c'est-à-dire sans clients. 
Le toit tournant ayant été arraché, il était urgent de prendre 
une décision avant sa ruine totale. 
En 1988, l’Association des Amis Picards démonta le moulin. Il 
fut classé par le CAUE en 1996 comme moulin à sauvegarder 
en priorité. Près de 30 ans après son démontage, le moulin de 
Vaudricourt s’apprête à retrouver vie au Musée de Plein Air. 

La renaissance d’un bâtiment unique… 
Un intérêt architectural singulier : Le moulin de Vaudricourt 
est typique. C’est un moulin à vent en bois à base octogonale. 
Il s’agit d’un moulin « sur tour », seule la calotte est tournante. 
Fréquent par le passé, c’est un modèle aujourd’hui devenu 
unique. Il possède des ailes typiquement picardes (lattis dissy-
métriques) qui n’existent plus actuellement sur aucun moulin.  

L’objectif de l’Association Monique Teneur, Sauvegarde du Patrimoine Rural est de « faire vivre » ses 
bâtiments sauvegardés. Le moulin, dont le mécanisme sera restauré, deviendra avec le fournil d’Hondeg-
hem l’un des éléments incontournable du parcours révélant les étapes de la fabrication du pain. 

Les ailes tournant au vent, les meules écrasant le grain; le moulin de Vaudricourt deviendra bien un pa-
trimoine vivant pour le bonheur de tous. Tourné vers l’avenir, ce sera aussi l’occasion de valoriser une 
énergie renouvelable encore en usage il y a quelques décennies et que l’on ne cesse de redécouvrir. 

L’Association Monique Teneur, Sauvegarde du Patrimoine Rural, est à l’origine du Musée de Plein Air. 
En partenariat avec la Métropole européenne de Lille, elle en a aujourd’hui la responsabilité historique et 
scientifique.  

Siège : Musée de Plein air, 143, rue Colbert, 59650 Villeneuve d’Ascq. Tél: 03 61 26 97 44.  

Email : assomoniqueteneur@sfr.fr. www.museedepleinair-asso.org. Facebook : associationmoniqueteneur 

Tiré de la brochure « Notre Mémoire Vive » transmise aimablement par Monsieur Philippe DUPREZ. 

Un « KIT » imposant ! 

Nous attendrons sa 

reconstruction avec 

impatience pour le visiter. 

Achicourt a possédé un moulin tour en bois comme celui-ci voir dans le Babillard n°18 de 2017 page 17  

et le Babillard n°14 de 2013 page 12  
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Notre ami Michel LEPRETRE, concepteur et réalisateur de la ma-
quette du moulin Hacart de 1916, offerte en 2010 à l’association La 
Tourelle, continue de fabriquer de nouveaux modèles comme ce 

tracteur RENAULT  H.I. 1921. 

Qu’il reçoive toutes nos félicitations. 

 

Voir les autres réalisations de Michel LEPRETRE :  

http://marine-opale.fr/ 

Voir la maquette du moulin Hacart : 

http://home.nordnet.fr/~rlagache/moulin/maquetteesite1900.html 

Des visiteurs venus d’ailleurs 

 Le mercredi 29 mars, des « réfugiés » soudanais du CAO de Croisil-
les sont venus visiter notre moulin. Ils étaient accompagnés  de notre amie 
Caroline Santerne, ancienne bénévole de la Tourelle.  
Voici le commentaire de Caroline : « Merci beaucoup 
pour l’accueil, tout le monde a été ravi… je savais que 
ça allait leur plaire ! Gérard et Jean Noël au top ! Bi-
ses ». 
Gérard a souligné les bons échanges réciproques.  

Moulins détruits   

Nouvelles de notre excellent modéliste  

Voici une photo de notre moulin 
d’Achicourt détruit et les tranchées 
françaises à la guerre 14-18.  

La tranchée ne servait qu'au pas-
sage de troupes vers l'arrière 
front... mais pas au combat.  

Il n' y aurait pas eu de combat à 
Achicourt. 
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Le marché aux grains d’Arras 

Le texte qui suit est tiré de l’ouvrage « Les places d’Arras »  
de Antoine de CARDEVAQUE édité en 1881. 

 

 La création du marché d’Arras remonte à des 
temps très reculés. On ne peut en préciser l’époque; 
mais on trouve dans une ordonnance royale, rendue 
sur requête le 5 janvier 1751, qu’il y avait alors dans 
la ville un marché considérable de grains pour le ser-
vice duquel il existait des Mesureurs, des Portefaix et 
des Bouteurs. Le marché était donc en 1751 organisé 
comme il l’est aujourd’hui. Le 11 juillet 1807, mon-
sieur Vaillant, alors maire d’Arras, réunit en un seul 
règlement tous les arrêtés concernant la tenue du 
marché et ce règlement, qui est encore en vigueur, 
débute par le préambule suivant : 

• Considérant que depuis plusieurs siècles, le 
marché aux grains de la ville d’Arras est l’un des plus considérables de la France; que les vendeurs 
et les acheteurs y affluent sans-cesse et que jamais leur confiance n’y a été trompée; 

• Considérant que la constante prospérité de cet utile établissement est due principalement à la sa-
gesse des règlements émanés successivement et à différentes époques de l’autorité municipale, et 
qui forment pour cette matière si importante, le code les plus complets; etc. 

 Les grains, acconduits au marché par le cultivateur pour y être vendus, sont confiés à la garde 
d’un préposé, appelé Bouteur, les déchargeurs placent les sacs en piles sur le marché, et l’ensemble des 
sacs confiés à un bouteur, appelé Pacus. 

 Le bouteur est chargé de la vente pour le compte du cultivateur envers lequel il est responsable. Il 
reçoit le prix des grains vendus, paie les différents frais et remet la somme nette au cultivateur. Comme 
garantie de sa gestion, chaque bouteur, en entrant en fonctions, dépose une caution de 1000 francs à la 
caisse municipale. 

 Après la vente des grains, des mesureurs jurés en constatent la quantité exacte, et les portefaix 
les portent dans les magasins de l’acheteur. 

 Au moment du mesurage, des préposés, appelés grainetiers, recueillent les parties des grains qui 
excèdent la mesure légale et en paient le prix au bouteur. 

 Dix des plus anciens et honorables mesureurs, sont chargés, lorsqu’il se présente des constata-
tions, d’apprécier la marchandise; mais ce jugement ne constitue pas une charge et ne les empêchent 
pas de remplir leurs fonctions de mesureurs. 

 Enfin, des balayeurs et des balayeuses font place nette après le marché, et leur travail est rému-
néré par les grains que leurs balais ramassent. 

 Le nombre de personnes ainsi employées pour les besoins du marché atteint le chiffre de 356 
comme suit : 

• Un inspecteur, 18 mesureurs aux graines grasses dont les charges sont données par l’Administra-
tion municipale, moyennant une redevance annuelle de 400 francs; 1 aux grains ronds et 1 aux 
pommes de terre, dont les nominations sont gratuites, enfin 7 mesureurs aux avoines, dont les 
charges de vendent 22 à 24000 francs, et enfin 17 mesureurs aux blés et scourgeons, auxquelles 
charges seulement est applicable le taux de 38000 francs, 

• 57 bouteurs, charges données par l’Administration municipale, 

• 120 portefaix dont les charges se vendent 6000 francs, 

• 57 déchargeurs, 

• 45 grainetiers, 

• 10 appréciateurs, 

• 20 balayeurs et balayeuses. 
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Le marché aux grains d’Arras 

A la charge du vendeur sont : le droit de place; le mesurage, 10 centimes par hectolitre; les droits du 
bouteur, 4 centimes; le salaire des déchargeurs, 2 centimes, le tout atteint 25 centimes par hectolitre. 

 A la charge de l’acheteur, il y a le salaire des portefaix, qui varie de 8 à 25 centimes par hectolitre, 
selon la distance à parcourir du marché au magasin de l’acheteur. 

 Un jour de marché, la Grand-Place d’Arras représente une petite ville dont les rues sont formées 
par les piles de sacs de chacune des espèces de céréales. 

 Une cloche annonce le commencement des ventes dans l’ordre suivant : 

   A 8 heures, pour les graines oléagineuses, 

   A 9 heures pour l’avoine, 

   A 10 heures 1/2 pour le seigle 

   A 11 heures pour le blé, 

   A 11 heures 1/2 pour l’escourgeon. 

 Le marché se fait en deux séances : la première de 8 heures du matin à une heure; la seconde de 
2 heures à 8 heures du soir. 
 Avant que la cloche se soit fait entendre, il est interdit sous peine d’amende, de mettre la main 
dans un sac pour en examiner le grain. 

 Auprès de chaque pacus, des sacs d’échantillons représentent la qualité de chaque partie dont se 
compose le pacus, qui reçoit autant de qualités que de parties de grains. 

 Si l’échantillon ne représente pas fidèlement la qualité de l’ensemble du pacus, le mesureur fait 
arrêter un mesurage et fait appeler un appréciateur, qui, estimant la moins-value du grain fixe, pour la 
vente de la partie, un prix inférieur à celui précédemment stipulé. Ce fait pourrait, dans certains cas, 
donner lieu à une action en police correctionnelle contre le cultivateur coupable de la supercherie. Il y a 
donc, dans cette mesure, une garantie efficace donnée à la confiance de l’acheteur. 

 Le mesurage des grains et des graines se fait au fur et à mesure des ventes, et dans le même or-
dre que celui indiqué plus haut pour le commencement de la mise en vente. Cette opération prend néces-
sairement beaucoup de temps, et, dans les forts marchés, il n’est pas rare de voir encore mesurer le di-
manche. 

 Les portefaix emportent les grains au fur et à mesure du mesurage. C’est  vraiment un tableau 
curieux, lorsque ces cent vingt portefaix courent dans tous les sens de la place, ayant toujours un sac 
sur la tête. Nous disons sur la tête et non pas sur le dos, car le portefaix a toujours avec lui un sac très 
ample dans lequel le mesureur verse un hectolitre de grain. Le portefaix, pour fermer ce sac, se contente 
d’en tordre l’extrémité; puis le sac est hissé sur la tête qui s’y enfonce, de manière que les parties du sac 
qui contiennent le grain reposent sur les épaules et la nuque du portefaix. 

 Supposons maintenant qu’un hectolitre soit égaré; dans ce cas, la corporation des portefaix en 
rembourse le prix. Il y a une caisse de réserve affectée à cet objet. Les bouteurs y contribuent par le ver-
sement de 50 centimes par 1000 hectolitres de grains vendus par eux. Les nouveaux bouteurs, mesu-
reurs et portefaix versent cent francs à cette 
caisse en entrant en fonctions, et il est imposé 
aux portefaix une cotisation mensuelle de 40 
centimes. 

 Telle est l’organisation du marché aux 
grains d‘Arras. On voit que cette organisation 
est forte et qu’elle a dû nécessairement être la 
cause principale de la prospérité de ce fameux 
marché. 

Son importance annuelle dépend naturellement 
de celle de la récolte. 
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Le marché aux grains d’Arras 

Les Portefaix, à Dainville 

… 

Le marché d’Arras est donc, sans contredit, un des premiers marchés de France, tant par ses approvi-
sionnements que par la régularité du service; sa simple et forte organisation, reflet d’un autre âge, offre 
au cultivateur, au négociant et au consommateur toute sureté. Ainsi les vendeurs et acheteurs y af-
fluent-ils des départements de l’Aisne, du Nord, de la Somme, de la Seine, du Pas-de-Calais, du Midi, de 
la Belgique et de l’Angleterre. Les transactions se concluent au comptant. La moyenne des affaires est 
d’environ vingt millions douze cent cinquante mille hectolitres de graines qui y sont vendues « sacs à 
terre » et à certains jours, on compte de dix-huit à vingt mille sur la place. 

« Le portefaix, pour fermer ce sac, se contente d’en tordre l’extrémité; 
puis le sac est hissé sur la tête qui s’y enfonce, de manière que les 
parties du sac qui contiennent le grain reposent sur les épaules et la 
nuque du portefaix. » (dommage que sur la photo ci-contre on ne voit 
pas complètement le portefaix et son sac) 

De nombreux Dainvillois étaient employés sur le marché d’Arras. On ne sait à quelle 
époque remonte cette tradition, elle semble déjà implantée en 1737. En 1780, il y a 
24 portefaix sur un total d’environ 125 familles, 20 % des familles connaissaient 
cette charge typique, avec un costume particulier, 4 marchés par semaine ; une cor-
poration forte qui subsistera jusqu’en 1900. C’est le maire qui nommait à tous les 
emplois, néanmoins un usage ancien permettaient aux mesureurs et aux portefaix 
de présenter leurs successeurs.  

L’association des Portefaix de Dainville assure l’organisation d’un week-end 
festif "au village des Portefaix" tous les deux ans, (la prochaine en 2018), en 
fédérant toutes les associations dainvilloises, les écoles, les bénévoles volon-
taires, pour deux jours d’animations culturelles et ludiques.  

Voir le site de l’association : http://www.portefaix-dainville.fr/?lang=fr 

( L’association La Tourelle a participé ces fêtes) 

Le géant Isidore,  
portefaix de  

Dainville 
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Eole le petit moulin à vent (conte écolo) 

Par chance la  

Tourelle n’est pas 
encore devenue une 

éolienne ! 
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La reconversion des  

moulins à vent et à eau,  

c’est possible ! 

Eole le petit moulin à vent (conte écolo) 

Fichier PDF à retrouver à l’adresse : 

https://www.edf.fr/sites/default/files/Lot 

3/EDF ELECTROPOLIS/Informations pra-

tiques/electropolis_enseignants_conte_eole-

petit-moulin.pdf 



 

 

EXTRAITS DES STATUTS 

ARTICLE 2  

Cette association a pour but d’animer le site du moulin d’Achicourt, no-
tamment en assurant le fonctionnement du moulin conformément à sa 
finalité, et en favorisant les conditions de visite animée de cet  

édifice – et donc de produire de la farine -. 

Corrélativement elle contribue au maintien en bon état des installations, 
à la mise en valeur du monument, à la recherche d’éléments nouveaux 
sur l’histoire des moulins et les produits qui ont pu ou peuvent y être 
fabriqués (huile, farine…) et d’une manière générale au développement 

d’échanges sociaux et culturels. 

Elle s’interdit toute discrimination illégale  

ARTICLE 7 (extrait) ... 

Les membres actifs de l’association doivent contribuer à son fonctionne-
ment et verser une cotisation annuelle dont le montant 
est fixé lors de l’Assemblée Générale sur proposition du 

bureau. 

ARTICLE 8 (extrait) 

La qualité de membre se perd par : ... 

-     la démission volontaire déclarée par écrit au prési-

dent. 

- la démission de fait pour non paiement de la cotisa-
tion dans les délais impartis. Le bureau constate et 

enregistre la démission... 

Siège social : Mairie 
d’Achicourt 

62217  -  ACHICOURT 

Association des Amis 

du Moulin la Tourelle 

d’Achicourt 

Téléphone : 03 21 71 68 68 
  

Messagerie : 
moulin.achicourt@laposte.net 

 
Site : 

http://home.nordnet.fr/
rlagache/moulin.htm 

Rejoignez-nous au moulin 

Flashez moi pour  

accéder au site 

Conception et impression de cette publication annuelle 
par nos soins.  
Coordination de l’équipe de rédaction : René Lagache 

Sources : 

- Photos des membres de l’association. 

- Documents et photos issus de livres, journaux et sites 
Internet. 

Ont collaboré à ce numéro :  Paulette Gournay et ses ar-
chives, Pierre Fromentel : moulin de STOOSWIHR et pho-
tos anciennes, Yves et Bruno Verhelle : diverses photos, 
René Lagache : rédaction et recherches Internet. 

Bureau de l’association : (AG du 4 novembre 

2017 

• Présidents d'honneur : Jean Lefebvre, Paul Caudet, 
Max Dequidt (†), Pascal Lachambre (Maire d’Achi-
court) 

• Président : René Lagache 

• Vice président : Yves Verhelle 

• Secrétaire : Gérard Havet 

• Secrétaire adjoint : Viviane Lagache 

• Trésorier : Francis Perreau 

• Trésorier adjoint : Julien Lefrancq 

• Membres :  , Bernadette Havet, Annie Dequidt 


